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LE SITELE SITE

« Du Mont Aigoual, point culminant de Cévennes, au sable fin
de la Méditerranée en passant par le célèbre Pont du Gard, le
Gard déploie une palette de sites époustouflants et offre des

patrimoines à la diversité et la beauté admirable. »
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Le GardLe Gard

Le département du Gard est un département généreux, aux frontières
géographiques bien marquées : la Méditerranée, les Cévennes et le Rhône. Terre de
soleil, c’est un pays d’accueil et d’échanges depuis les temps ancestraux.

La toute petite fenêtre sur la mer accueille l’imposante ville
fortifiée d’Aigues Morte, tandis que sur les contreforts des
Cévennes ou dans la vallée de la Cèze, des petits villages à
l’architecture attachante continuent à vivre au rythme des
saisons.

A l’opposée, l’oppulente vallée du Rhône, riche de son
vignoble, de ses cultures maraîchères et fruitières attisera votre
gourmandise…

Mais la richesse n’est-elle pas également historique ; le Gard,
c’est aussi le Pont du Gard et les Arênes de Nîmes qui en font l’un des départements
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NîmesNîmes

Depuis plus de 2 000 ans Nîmes est à la confluence de toutes les cultures, et de
toutes les rencontres. A mi-chemin entre l’Espagne et l’Italie, entre le Rhône et le
Cévennes, Nîmes cumules les atouts…

Les romains ne s’y étaient pas trompés en s’y
installant dès le IIème siècle avant notre ère. Ils
offrent à la ville ce qu’il y a de plus beau : les arènes,
la maison carrée en sont de superbes témoignages.

L’économie : Sans doute dopée par le succès de son pôle de biotechnologie (un des
premiers de France), rajeunie par la création d’un centre universitaire autonome, et
soutenue par la communauté d’agglomération, Nîmes entend afficher un visage neuf et
dynamique depuis l’an 2000.

Haute technologie : A travers la reconfiguration urbaine et par l’amélioration du
cadre de vie, la ville cherche à attirer des entrepreneurs, et notamment ceux du secteur
de la haute technologie. Avec, à ce jour, une vingtaine d’entreprises spécialisées dans
les biotechnologies et 450 emplois directs crées, Nîmes a effectivement d’ores et déjà
pris un virage high-tech assez inattendu.

D
oc

um
en

t
et

ph
ot

os
no

n
co

nt
ra

ct
ue

ls



NîmesNîmes

L’agglomération a pour sa part décidé de doubler la surface du parc technologique
Georges-Besse (+ 25 hectares), où sont situées ces entreprises, pour l’étendre au –delà
de l’autoroute d’ici quinze ans. Objectif : doubler, d’ici deux à trois ans, le nombre
d’entreprises dédiées aux biotechs.

Argument du foncier : Hormis sa localisation géographique qui peut apparaître
comme des plus enviables (au carrefour des autoroutes et du réseau ferroviaire, au
centre de l’arc méditerranéen au sud de la vallée du Rhône), Nîmes semble disposer, en
raison du manque cruel de foncier dont souffre Montpellier, d’un argument
supplémentaire pour attirer de nouveaux établissements sur des zones d’activité
élargies (Grézan, Bouillargues et Mitra, notamment). Domaine le plus convoité :
l’agroalimentaire, qui compte pour 25 à 30 % de l’économie locale.

Possibilités offertes par la communauté d’agglomération : La création en
décembre 2001 de la communauté d’agglomération « Nîmes Métropole », son
élargissement ( de 14 à 23 communes aujourd’hui) offrent de grandes possibilités de
développement. La nouvelle structure permet également d’alléger la fiscalité des
entreprises nîmoises. Priorité est aussi donnée au tourisme d’affaires. Un palais des
congrès devrait voir le jour pour 2007 dans le secteur de la gare. La mairie espère voir
s’y installer de nouveaux hôtels 3 et 4 étoiles.
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Nîmes, ville étudianteNîmes, ville étudiante

L’engouement pour le sud-est de la France et l’arrivée en 2001 de la Ligne à grande
vitesse Méditerranée, donnent un dynamisme nouveau à la ville de Nîmes générant un
essor démographique et économique important. Nîmes veille a devenir une vraie ville
universitaire autour des facultés Vauban, des Carmes et du nouveau site Hoche.
L’enseignement supérieur à Nîmes tend à se développer rapidement, suite à une demande
croissante de la part d’une population locale qui ne cesse d’augmenter. (Croissance
démographique estimée selon la DATAR à plus de 30 % pour les 20 prochaines années).

Le nombre d’étudiants est passé d’environ 8 000 à près de 9 500 au cours des cinq
dernières années.

L’université nîmoise entend bien conserver et développer son image de qualité et de
proximité. Pour un meilleur suivi des étudiants et une meilleure insertion dans la vie
professionnelle, des effectifs limités sont donc indispensables. Pour cela, une
augmentation des filières s’impose. Elle souhaite ouvrir un maximum de classes en 1ère
année, pour que les étudiants du bassin gardois puissent se confronter aux études
supérieures et effectuer leur choix.

A chaque rentrée universitaire, les étudiants ont de plus en plus de difficultés pour
trouver un logement. C’est ainsi que des étudiants, faute d’avoir trouvé un toit, avaient,
dans un passé récent, démarré l’année universitaire sur les chapeaux de roue… en logeant
dans leur voiture, voire à l’hôtel… Et cette année encore, le Crous a ouvert des
hébergements d’urgence, car, selon les estimations de l’Unef, il serait indispensable de
construire au moins 2 000 logements étudiants.

Les doléances des intéressés, celles du Centre régional des œuvres universitaires et
sociales (Crous), débordé par les demandes et celles des mairies et des universités qui
réclament une augmentation du parc de logements, la situation se détériore à chaque
rentrée.

ENSEIGNEMENT / EFFECTIF GLOBAL 9 500 ETUDIANTS

Centre universitaire 2 930 étudiants
Formation spécifiques (Ecole de la CCI/Police/IUFM) 2 530 étudiants
Etablissements publics et privés 1 270 étudiants
Formations Para-médicales 950 étudiants
Faculté de Médecine 800 étudiants
Lycée Agricole 600 étudiants
Ecole des Beaux-Arts/Académie de Peinture 300 étudiants
Ecoles des Mines 120 étudiant
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Zones d’Activités de NîmesZones d’Activités de Nîmes

Communauté d’Agglomération, Nîmes Métropole mène une politique foncière
dynamique, axée sur la qualité de l’offre et la capacité d’adaptation aux besoins des
entreprises. Quatre zones d’activités thématiques garantissent aux investisseurs un
environnement professionnel cohérent.

Le Parc Scientifique et Technique Georges Besse II
à Nîmes : Dans la continuité du Parc Georges Besse I qui
accueille sur 15 ha 70 entreprises représentant 400 emplois
dans le secteur tertiaire et de la haute technologie
(biotechnologies, STIC, centres de recherche et de
formation, école d’ingénieurs…) le parc Georges Besse II
s’étendra sur 14,5 ha à proximité immédiate de l’autoroute
A9. Ainsi cette zone cluster en matière de biotechnologies et de nouvelles technologies
pourra accueillir de nouvelles entreprises et développer un pôle de recherche universitaire
et d’enseignement supérieur.

La zone d’activités de Grézan à Nîmes se situe à
l’est de Nîmes, le long de l’autoroute A9, à proximité de
l’échangeur Nîmes-Est et dispose d’une desserte
spécifique par voie ferrée pour le frêt. La zone existante
de 60 ha accueille 90 entreprises du secteur de l’industrie
et de la logistique, soit plus de 1000 emplois.

La zone franche urbaine s’étend à Nîmes sur trois
sites : Valdegour-Pissevin, Plan Perbosse et Kilomètre
Delta. Elle accueille aujourd’hui 630 entreprises, soit près
de 2300 emplois. Le site de Kilomètre Delta est juxtaposé
à l’échangeur autoroutier de Nîmes-Ouest (A9) et les
deux autre sites sont à moins de 5 minutes de ce même
échangeur. L’ensemble de la zone est proche du centre
ville et est desservi par le réseau de transports en commun. Sont présents sur cette zone la
Boutique de Gestion, la Couveuse d’entreprises, l’Association des Entrepreneurs en ZFU
de Nîmes et dès 2006, un pépinière d’entreprises de 1500 m² sera disponible.
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Les ActivitésLes Activités

Les traditions camarguaises

La course camarguaises c’est une manifestation
traditionnelle qui remporte énormément de succès. Des
hommes habillés de blanc appelés raseteurs descendent
dans l’arène pour se mesurer au taureau de Camargue.
Equipés d’un crochet métallique, ils tentent d’enlever
des attributs, cocarde, glands ou ficelles placés sur et
entre les cornes du taureau.

L’Abrivado ont lieu à Nîmes pendant la féria et du printemps à l’automne dans les
villages à l’occasion des fêtes votives. Quelques taureaux sont lâchés d’un bout à
l’autre d’une rue. Ils sont encadrés par les gardians à cheval. La population essaye alors
de les faire échapper en provoquant une brèche dans la chaîne créée par les gardians.

L’Encierro : Des taureaux aux cornes protégées sont lâchés à travers les rues d’un
village ou d’une ville. Leur surface de liberté est barricadée afin d’éviter les accidents.
Des jeunes gens téméraires viennent alors courir derrière le taureau. Généralement,
l’encierro a lieu les soirs de printemps ou d’été pendant les fêtes votives.

Un art de vivre !
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Les ActivitésLes Activités

Les Férias et spécialités gastronomiques

A Nîmes, l’amour du taureau est passionnel. On ne compte plus les clubs
taurins et les coins de cafés oùu les avis arrêtés sur telle corrida ou tel torero

fusent et s’entrechoquent.

La Féria : Point d’orgue de la vie festive nîmoise,
la féria à Pentecôte près d’un million de visiteurs.
Pendant 5 jours, le taureau est roi. Mais on ne vient
pas à Nîmes uniquement pour tauromachie. On s’y
rend avant tout pour la fête, la pastis et le Fino et la
musique. On y reste pour l’animation des rues, la
folie, les bodegas. On y revient pour l’ambiance et
les rencontres que l’on y fait.

La Féria des Vendanges existe depuis 1978, elle a lieu les troisièmes vendredi,
samedi et dimanche de septembre. On la dit plus spontanée et plus familiale que sa
grand sœur de Pentecôte… Vous avez aussi La Pégoulade mais aussi les corridas…

Nîmes est un paradis pour les gourmets. En témoignage
l’appellation « de Nîmes » accolée à quelques-unes de nos plus
belles réussites. Deux mots toujours synonymes de qualité et de
traditions culinaires signalant une Appellation d’Origine
Contrôlée (AOC).

Quelques spécialités de Nîmes : La Brandade de
Nîmes est un plat typiquement nîmois, huile
d’olive, la tapenade, les Costières de Nîmes,
l’agneau de Nîmes, le croquant Villaret, le petit
pâté nîmois, la fraise de Nîmes...

Un art de vivre !
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